
Belfort, 12 Juin 2020 

COMMUNIQUE CGT STEAM 

Possible revente par GE de sa branche nucléaire (STEAM). ? 

Notre exigence : Assurer un devenir pérenne 

 à un maillon essentiel de la filière énergétique 

 

Dès janvier, des indiscrétions de presse non démenties par GE faisaient état d’une possible revente de sa 

branche nucléaire (STEAM). Rien n’indique que ce processus soit abandonné. 

Depuis 2015 et le rachat de la branche énergie d’Alstom, GE se livre à de lourdes restructurations dans cette 

branche et baisse de façon importante ses investissements productifs et sa R&D. GE a pour seul horizon le 

cash pour son actionnariat, cassant des pans de l’industrie et perdant au passage des compétences clés. 

Pour produire ce CASH, GE a entrepris de revendre à la découpe l’essentiel de son secteur énergie rebaptisé 

pour l’occasion « Portfolio ». 

Le groupe a déjà procédé à la cession par STEAM de son activité d’ingénierie électrique à la SNEF. L’Etat 

Français qui détient toujours une action privilégiée « golden share », a donné son feu vert pour cette énième 

opération capitalistique, sans aucune réflexion d’ensemble sur la filière nucléaire française. 

La période COVID marque une nouvelle dégradation de la politique GE avec de nouveaux reculs sur les 

investissements et les embauches. Il est symptomatique que La direction de STEAM s’apprête à délocaliser 

près de 60 000 h à minima dans la période de travail soit un tiers de de la charge annuelle alors que l’usine 

de Belfort reste en sous-couverture. De part cette externalisation des heures de travail inscrites au carnet de 

commande et planifiées à l’agenda, ne sommes-nous pas dans les mêmes pratiques que la direction tente 

d’appliquer chez GAZ ? L’outil de production peine à s’adapter aux nombreuses commandes enregistrées 

ces dernières années. On se demande ce que fait l’Etat pour assurer l’avenir. Il semble attendre passivement 

la suite alors que du fait de la politique du groupe GE les risques industriels s’accumulent 

Les activités diverses de STEAM sont capitales à notre indépendance énergétique et militaire. Elles 

contribuent au maintien de notre qualité de vie à tous les citoyens de la Start-up Nation chère à Mr Macron.  

Selon le GIEC, la lutte contre le réchauffement climatique passe de manière incontournable par une phase 

de recours accrue à l’énergie nucléaire pour sa capacité à fournir une énergie décarbonée abondante et 

constante. La France signataire de la COP 21 se doit de valoriser au maximum cet atout. 

Laisser STEAM entre les mains d’investisseurs privés de droit américain en espérant un repreneur fut-ce 

aux capitaux français n’est pas une bonne politique. Il y a urgence à agir dès maintenant !!! 

Le rôle d’un état stratège devrait se manifester sans plus tarder dans le cadre d’une exigence d’ensemble 

pour le devenir de la filière nucléaire visant : 

• La mise en place d’un cycle de production suffisant et régulier garantissant une charge viable pour 

les fournisseurs de la filière. 

• Le soutien à l’innovation technologique, et au développement des outils et des qualifications 

• La création de partenariats industriels entre les différents acteurs de la filière afin de garantir la qualité 

de bout en bout en favorisant le rapatriement des capacités externalisées. 

Pour ce faire, STEAM branche NUCLEAIRE de GE doit passer sous contrôle public sans attendre.  

De plus, un débat national sur la filière nucléaire doit avoir lieu car les enjeux soulevés par la 

transition énergétique relèvent de la souveraineté nationale. 


